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Le Natura-Veal : une formule gagnante 
Simona Buchli* –  Voilà six ans que les éleveurs suisses de vaches allaitantes produisent de la viande de veau : 
le Natura-Veal. Cette forme de production pose certaines exigences aux agriculteurs. Ils ne  peuvent pas 
s’appuyer sur la littérature. Recueillir ces informations a constitué l’objectif d’un travail de bachelor de la 
Haute école des sciences agronomiques, forestières et alimentaires (HAFL).

En 2007, la faisabilité de la production 
de viande de veau sous la mère en Suisse 
avait été étudiée dans le cadre du projet 
pilote « Veau sous la mère ». Les résultats 
étaient prometteurs et le label Natura-Veal 
fut lancé. Depuis lors, 1667 agriculteurs 
utilisent ce système de production sur 
leurs exploitations. L’âge des veaux au 
moment de l’abattage s’élève au maximum 
à cinq mois et deux semaines (167 jours) 
et le poids mort devrait se situer entre 
95,1 et 140 kilogrammes.

Afin de rassembler les expériences, les 
astuces et les conseils des producteurs 
de Natura-Veal, 20 chefs d’exploitation 
expérimentés ont été interrogés au 
sujet de la détention, de la race, de 
l’affouragement, etc. Une grande partie 
des agriculteurs avaient déjà participé 
au projet expérimental « Veau sous la 
mère » et ont activement contribué 
au succès du label. C’est l’occasion 
ici de les remercier chaleureusement 
pour leur collaboration. En plus des 
visites d’exploitations, les données 
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d’abattage des veaux ont également été 
examinées et des entretiens avec Salome 
Tschumper-Wagner (responsable du 
projet « Veau sous la mère ») et Adrian 
Iten (responsable des programmes de 
marques de Vache mère Suisse) ont été 
effectués. Les résultats ont également 
été évalués à la lumière d’une recherche 
de littérature dans les domaines de la 
détention de vaches allaitantes et de la 
production de viande de veau.

Veaux supplémentaires

Afin d’être économiquement rentable, les 
chefs d’exploitation ajoutent des veaux 
supplémentaires aux vaches après le 
sevrage de leur propre veau ou peu après 
la naissance de ce dernier. En tout, il est 
possible de produire jusqu’à trois veaux 
par vache et par lactation. Toutefois, 
l’ajout de plusieurs veaux implique une 
intensité élevée de l’ensemble du système 
et seules 15 % des exploitations ajoutent 
deux veaux supplémentaires. 

Les races à deux fins comme la Race Grise ou la Brune originale sont optimales pour la production de Natura-Veal.

*  Simona Buchli est diplômée de la Haute école des sciences agronomiques, forestières et alimentaires (HAFL) à Zollikofen BE.

Au début, la pose d’un collier peut faciliter 
la manipulation du veau supplémentaire. 
Deux fois par jour, les vaches devraient être 
attachées et distraites avec du fourrage, afin 
que les veaux puissent être maintenus près 
de la mamelle et apprennent à téter. Le 
veau doit avoir faim sinon tous les essais 
se solderont par un échec. Pour qu’un tel 
système fonctionne, il faut que la mère 
dispose d’une bonne production laitière et 
d’un bon caractère. C’est indispensable pour 
pouvoir gérer la manipulation du veau. Les 
races à deux fins comme la Race Grise ou 
la Brune originale, ainsi que les vaches F1 
issues de races laitières et de races à viande, 
sont des mères optimales. Pour le père, on 
utilise de préférence du Limousin. Les 
Natura-Veal sont généralement détenus 
sur des exploitations de production pures 
sans remonte propre.

Aire de refuge pour les veaux et 
box de vêlage

La détention des troupeaux dans des 



 la VACHE MÈRE 4|15      37      

À savoir  

stabulations libres à logettes est, avec 
95 %, de loin la forme la plus répandue. 
Dans ces étables, on trouve aussi bien 
une aire de refuge pour les veaux qu’un 
box de vêlage. L’aire de refuge pour les 
veaux offre un abri aux jeunes animaux et 
permet de leur distribuer des concentrés 
et du fourrage sec de haute qualité. 65 % 
des exploitations ont la possibilité de 
séparer leurs troupeaux en au moins deux 
groupes. Cela est fortement souhaité par 
les agriculteurs. La situation est idéale 
si les troupeaux peuvent être séparés en 
trois groupes : un groupe avec les vaches 
taries, un autre avec les veaux jeunes et un 
dernier avec les veaux plus âgés. Ainsi, la 
production de colostrum est favorisée et 
on peut éviter que des veaux plus âgés ne 
volent le lait de leurs congénères. 

Les vêlages saisonniers sont pratiqués 
sur 30 % des exploitations étudiées. Cela 
permet d’une part de garder le troupeau 
dans un seul groupe et d’autre part de 
concentrer fortement le travail. De plus, 
le système saisonnier permet, suivant 
la période de vêlage, d’estiver le cheptel 
entier et ainsi de détenir un troupeau plus 
important. 

Concentrés pour les veaux

La ration alimentaire du troupeau se 
compose principalement de fourrage de 
l’exploitation comme de l’herbe, du foin, 
du regain ou de l’ensilage d’herbe ou de 
maïs. En outre, un approvisionnement 

L’administration de colostrum, une bonne hygiène et un climat d’étable optimal sont fondamentaux 

pour la santé des veaux.

Charnure et classe de tissus gras des veaux de boucherie Natura-Veal de 20 exploitations étudiées

suffisant en minéraux, micro-éléments 
et vitamines doit être garanti. Ces 
besoins peuvent être couverts par des 
seaux ou des pierres à lécher. Alors que 
les vaches ne reçoivent pratiquement pas 
de concentrés, ces derniers sont proposés 
en libre service aux veaux sous forme 
de mélanges de céréales. Ainsi, il est 
possible d’obtenir une carcasse (C) et un 
degré d’engraissement (3) optimaux. La 
castration des veaux mâles représentent, 
sur 75 % des exploitations, une mesure 
supplémentaire permettant d’améliorer 
l’état d’engraissement. L’analyse des 
résultats d’abattage a confirmé que les 
animaux castrés atteignaient le degré 

d’engraissement souhaité nettement plus 
tôt que les veaux non castrés.

Afin d’annoncer le veau pour l’abattage 
au moment optimal, le poids vif de 
l’animal est mesuré à intervalles réguliers. 
Sur la plupart des exploitations, cela 
s’effectue avec une balance. On peut 
ainsi éviter des déductions de prix plus 
importantes et améliorer la rentabilité. 
L’analyse des résultats d’abattage a 
montré que les chefs d’exploitation qui 
pèsent leurs veaux obtiennent un poids 
mort de 4,65 kilogrammes plus élevé 
que ceux qui estiment le poids ou qui le 
mesurent à l’aide d’un ruban. 70 % des 
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L’affouragement de concentrés aux veaux peut être favorisé à l’aide d’une telle installation.

Un box de vêlage permettant un contact visuel avec le troupeau et un accès à la mangeoire offrent 

des conditions idéales pour une mise bas aisée.

Les veaux préfèrent se tenir à proximité des vaches. C’est pourquoi l’aire de refuge pour les veaux 

devrait être installée tout près des logettes.

exploitations visitées commercialisent 
en tant que Natura-Beef les veaux qui 
n’ont pas encore atteint la maturité 
d’abattage ou dont le poids mort est 
déjà trop élevé.

Santé – diarrhées et 
grippe des veaux

Tandis que la santé des vaches ne pose 
pratiquement pas de problème sur la 
plupart des exploitations, les maladies 
des veaux sont souvent fréquentes. Les 
diarrhées et la grippe des veaux sont 
les maladies les plus souvent citées. 
Lorsque les veaux supplémentaires 
proviennent d’exploitations voisines, cela 
représente un gros avantage au niveau de 
la santé. On introduit de préférence des 
animaux de croisement femelles issus 
d’une race laitière et d’une race à viande 
âgés d’environ quatre semaines. À ce 
moment, les veaux se trouvent dans un 
trou immunitaire. C’est pourquoi la santé 
doit faire l’objet d’une attention accrue. 
L’administration de colostrum forme 
la base de la santé des veaux. Les veaux 
devraient absorber une quantité suffisante 
de colostrum peu après la naissance déjà. 
Un climat d’étable optimal et une bonne 
hygiène constituent d’autres points 
importants. La vaccination peut aussi 
contribuer à prévenir les maladies des 
veaux. Toutefois, 70 % des exploitations 
étudiées ne mettent aucune prophylaxie 
en place sous forme de vaccination.  

La formule gagnante

Les producteurs de Natura-Veal sont 
convaincus de leur système et de la 
qualité de leur produit. L’intensité peut 
être adaptée à l’exploitation de manière 
optimale, ce qui en fait une forme de 
production idéale pour différents types 
d’exploitations, qu’il s’agisse d’un système 
extensif sans veaux supplémentaires 
ou d’un système intensif avec jusqu’à 
trois veaux allaités par vache et 
lactation. La variante intensive peut être 
économiquement très intéressante. Pour 
cela, il faut un agriculteur patient, des 
veaux avec de l’appétit et des vaches au 
bon caractère. 


